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Une femelle Gypaète barbu relâchée au Port de Lhers ce jeudi à 14h ! 

Elizabeth (une femelle gypaète âgée de plus de 19 ans) a été signalée blessée et secourue à Massat 

en Ariège par l’Office National de la Chasse et de la Faune Sauvage (ONCFS) le 2 décembre 2018. Il 

s’est avéré que cet oiseau avait une bague espagnole qui avait glissé et s’était coincée entre les 

doigts entrainant une nécrose d’un doigt et un déplacement du pouce. De plus, les analyses 

sanguines avaient montré une exposition au plomb. Grâce à la coopération de tous les opérateurs 

agissant dans le cadre du Plan national d’actions en faveur de cette espèce, cet oiseau a pu être 

sauvé et sera relâché ce jeudi à 14h au Port de Lhers en Ariège. 

 

Une chaîne de solidarité sans faille ! 

Juste après sa découverte, le gypaète barbu convoyé par l’ONCFS au Domaine des Oiseaux puis à 

l’Ecole Nationale Vétérinaire de Toulouse (ENVT) a été opéré avec succès par plusieurs vétérinaires 

spécialisés qui lui ont posé des implants antibiotiques dans les plaies de la patte. Les analyses sanguines 

ont été réalisées par le Laboratoire de toxicologie Biolytics (Vetagro-sup, Lyon) et ont donné des 

résultats malheureusement positifs à la plombémie. Une fois opéré, l’oiseau est resté sous la 

surveillance de l’ENVT jusqu’à guérison de ses plaies, puis le centre de soins pour la faune sauvage 

Hegalaldia l’a accueilli début février pour une longue convalescence ... Les soins prodigués par les 

équipes des deux centres de soins ont permis à l’oiseau de reprendre un poids normal et de recouvrer 

les facultés motrices de sa patte bien que deux de ses doigts ne fonctionnent plus.  

 

Un gypaète suivi depuis 15 ans ! 

Grâce au travail des équipes impliquées dans la préservation du Gypaète barbu de part et d’autre de 

la frontière, nous pouvons retracer l’histoire de cet oiseau : déjà adulte, il avait été capturé et équipé 

en Aragon d’un émetteur et d’une bague posés à des fins scientifiques dans le cadre d’une étude 

démographique. Secouru une première fois en 2012, puis transféré au centre de soins catalan de 

Valcallent (Provincia de Lleida), il avait été rééquipé et relâché en 2015. Fin 2015, il avait été observé 

avec un autre gypaète adulte dans la réserve domaniale du Mont Vallier en Ariège. 

 

Un oiseau relâché mais une espèce toujours fragile ! 

Cet oiseau est sauvé mais l’espèce reste fragile et des efforts constants de conservation sont mis en 

œuvre afin de lui garantir un avenir ! La mobilisation exemplaire des vétérinaires et des centres de 

soins, ainsi que celle du réseau « Casseur d’os » (plus de 350 observateurs / 20 organismes sur le massif 

des Pyrénées) animé par la LPO depuis plus de 25 ans, autour de 3 programmes de conservation 

successifs pilotés par la Direction Régionale de l’Environnement, permet aujourd’hui à l’Ariège 

d’héberger 9 couples de gypaète barbu sur les 43 recensés sur le versant nord des Pyrénées. 

 

Nous souhaitons un bel envol à ce gypaète et de belles perspectives d’avenir pour l’ensemble de la 

population pyrénéenne de cette espèce toujours très menacée … 

 

Contacts presse 

Gwénaëlle Plet, chargé de communication LPO : 06 76 82 40 56 gwenaelle.plet@lpo.fr 

Vadim Heuacker, chargé de conservation Gypaète barbu LPO : 07 83 82 32 09 vadim.heuacker@lpo.fr 

Martine Razin, coordination réseau « Casseur d’os » LPO : 06 43 77 94 79 martine.razin@lpo.fr 

Virginie Fernandez, responsable communication ENVT : 06 23 75 44 47 virginie.fernandez@envt.fr 


